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AVANT PROPOS

L'étude et la réalisation d'une carte morpho-pédologique des vallées
de la Tchamba et de la Yahoué au 1/25 000 ont été menées dans le cadre
d'une convention entre le Territoire de la Nouvelle-C~lédonieet Dépendances
et l'ORSTOM.

Dans ce texte sont présentés les principales caractéristiques physiques
régionales ainsi que les principaux aspects des sols et des paysages morpho­
pédologiques. Les caractères ~rphologiques des sols sont rassemblés dans
la légende de la carte morpho-pédologique et les caractères physico-chimi­
ques dans la légende des contraintes édaphiques.

Toutes les analyses physiques et chimiques ont été réalisées par le
laboratoire central d'analyses du centre ORSTOM de Nouméa, sous la direction
de J. CHANUT. Les méthodes utilisées sont indiquées en annexe.

Les prospections de terrain ont été effectuées par P. PODWOJEWSKI et
E. BOURDON entre avril et juillet 1983.

Les cartes et légendes ont été dessinées par le service cartographique
du centre ORSTOM de Nouméa.
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SITUATION GEOGRAPHIQUE

La zone prospectée se situe dans le tiers septentrional de la côte est
du territoire de la Nouvelle-Calédonie (Fig. 1), centrée par - .165° 20' E

- 21°02'5

La zone cartographiée couvre 6410 hectares et comprend les parties
aval des bassins versants des rivières Tchamba et Yahoué jusqu'à la mer.
Les limites sont

- au nord
Nevaho;

la ligne de crête surplombant les rivières Yahoué puis

- ~ l'ouest: la tribu de Tchamba et la ligne de crête surmontant les
les rivières de CUaraou et Mbango : affluents respectifs de la Tchamba
et de la Yahoué;

- au sud: la ligne de crête constituée par les massifs de Gourou Oupana.
Goronomoto et Nohéa;

- à l'est: la côte.
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LE CADRE NATUREL

*LE CLIMAT (Fig. 2 - Tab. 1)

La Pluviométrie (station de Ponérihouen)

La région de Tchamba est très arrosée. La pluviométrie moyenne annuelle
est supérieure à 2600 mm. Ces pluies se répartissent selon la disposition
suivante :

- une saison des pluies, de décembre à avril,

- une saison plus sèche, de mai à novembre avec une remontée sensible
des précipitations au cours du mois de juin. Le mois de septembre
est en général le mois le moins pluvieux.

La répartition de la pluviosité peut être fluctuante d1une année à

llautre en raison du passage éventuel de dépressions tropicales" (1967 : année
pluvieuse avec 4830 mm, 1953 : année sèche avec 1415 rr~).

La Température (station de Poindimié)

Les variations mensuelles des températures sont faibles. Le mois le
plus chaud est le mois de février (25°7) et les mois les plus frais sont
juillet et août (20°4).

L1Evapo-transpiration Potentielle: (E.T.P.)

Les valeurs ont été calculées par le Service Météorologique du Terri­
toire. Le bilan hydrique (P-E.T.P.) indique les quantités d1eau excédentaires
ou déficitaires disponibles pour les végétaux.

Le bilan est faiblement négatif durant les mois de septembre et d1octo­
bre qui sont les mois les plus secs. Pendant les autres mois de llannée, le
bilan est positif avec u~ très fort excès d1eau durant les trois premiers mois
de llannée, lors de la saison des pluies.

* données recueillies au Service Météorologique et à la section d1hydrologie
de 110RSTOM.
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LA GEOLOGIE ET LA MORPHOLOGIE: (Fig. 3 et 4)

Les vallées de la Tchamba et de la Yahoué sont orientées approximative­
ment d'ouest en est.

- Les formations du Trias supérieur et du Jurassique inférieur recouvrent
plus des 4/5e de la surface totale du secteur. Le.relief est anguleux émoussé
et forme de grands massifs culminant à plus de 500 m au sud de la rivière
Tchamba. Le substrat géologique est en grande partie constitué de roches
volcano-sédimentaires (tufs re~aniés). Des siltites micacées charbonneuses
affleurent au nord de la rivière Yahoué. Toutes ces roches se présentent sous
forme de bancs d'aspect schisteux, d'épaisseur variant de 1 à 10 cm. Dans les
formations de siltites, apparaissent parfois des bancs de dolérite d'aspect
plus massif, leur étendue reste très limitée.

Les formations du Trias supérieur -Jurassique inférieur s'organisent en
longues cha1nes à flancs très raides en amont de leurs confluents. Ces chaî­
nes sont parallèles aux cours d'eau (orientés est-ouest) et le réseau hydro­
graphique secondaire s'organise perpendiculairement à ces chaînes en créant
une multitude de petits vallons encaissés, parallèles les uns aux autres et
débouchant directement dans 1lune des trois vallées alluviales primaires.

- Le Jurassique supérieur apparenté au Kimméridgien constitue une bande
étroite en amont de la rivière Ouaraou (affluent de la rive gauche de la
Tchamba). Cette série composée de formations à charbons (arénites, siltites)
ne se distingue pas morphologiquement des formations du Trias et du Jurassique
inférieur.

- Le Crétacé superleur daté du Campanien-Maestrichien forme des collines
convexes localisées en bord de mer. Ces collines sont constituées de forma­
tions à charbon (arénites et siltites) et sont fortement érodées.

- Des filons de serpentine apparaissent au nord du secteur au sein des
siltites micacées du Trias-Jurassique inférieur, dans la formation à charbon
du Campanien-Maestrichien et au contact entre ces deux formations.
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es formations sédimentaires associées aux plaines alluviales sont les
sui vantes :

- ~~~_~~rr~~~~_~ll~~i~l~_~~~i~~~~, vivement colorée en rouge ou orangé,
riche en galets, elle se manifeste en amont des rivières Yahoué et
Tchamba. Ce niveau ancien, vers l'aval est recouvert par un niveau
alluvial plus récent;

- ~~~_~~rr~~~~_~ll~~i~l~_rê~~D~~, de quelques dizaines de mètres en
amont, sa largeur passe à quelques entaines de mètres à l'aval des
rivières Tchamba et Yahoué. Elle se compose d'alluvions sableuses et
limoneuses en proportions variables;

- ~D_li~_~~j~~r occupé en partie par des dépôts de galets ou d'alluvions
très sableuses plus ou moins grossières.

Les alluvions fluvio-marines remontent très loin dans les cours d'eau. Elles
constituent des vasières où se développe une mangrove dans la zone de batte­
ment des marées. Les alluvions fluvio-marines sableuses constituent la plaine
côtière du bord de mer. Elles sont composées de sables grossiers dans les­
quels on remarque la présence de pierre ponce.

*LA VEGETATION

La végétation initiale semble avoir été très dégradée notamment par les
feux de brousse. En effet, tous les flancs de colline ou de la chaîne orien­
tés au sud et au sud-ouest sont couverts par une forêt humide de basse alti­
tude alors que les flancs opposés, exposés au nord, sont couverts par une
savane dégradée à niaoulis (MeZaZeuca quinquenervia) et à fougères (GZeichenia

brackenridgei). Si les sols sont identiques de part et d'autre des reliefs,
leur susceptibilité à l'érosion sera bien moins importante sous couvert fo­
restier.

- Les forêts sont constituées de très nombreuses espèces où l'on peut re­
connaître le "pa létuvier de montagne ll (CY'ossostyZis gY'andifZora), des IIfaux
tamanous ll (GeissoiB 1'Qcemosa), des fougères arborescentes et des palmiers

* L'identification des espèces végétales a été effectuée par Ph. MORAT et
M. VEILLON - ORSTOM.
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de type BasseZinia sp. Dans les endroits où la forêt a été détruite, mais
qui sont relativement abrités et où le sol n'a pas été trop érodé, la forêt
regagne du terrain et des espèces colonisatrices comme Tieghemopomax sp. et
Guioa viZZosa font leur apparition.

- Sur les versants à végétation dégradée ainsi que sur la formation à

charbon du bord de mer croit une maigre savane à niaoulis rabougris, à nom­
breuses fougères. On y remarque des cypéracées comme ScZeria Zaevis et
Miscantus fZor-iduZus ainsi que des graminées comme CapiZZipedium spicigerum

et ApZuda mutica~

- Sur la terrasse alluviale récente ou dans les endroits défrichés et
pâturés sur pente faible à moyenne, se développe une savane herbaèée à

"Buffalo" (Stenotaphrum dimidiatum), à PaspaZum panicuZatum et à très nom­
breuses cypéracées comme FimbristyZis ferruginea. Dans 1es zones 1ès pl us
hydromorphes, d'autres types de cypéracées se développent comme K~ttingia

meZanosperma (en forme de parapluie) ainsi que de très gros niaoulis.

- Sur les filons de serpentine croit une maigre savane à bois de fer
(Casuarina coUina) et à hautes grami nées comme Themeda spu

- Dans la zone de balancement des marées se développe une classique forêt
. . . 1

de mangrove à palétuviers comme Avicennia sp. ou Rhizophora sp. Directement
en retrait Acanthus iZZicifoZius prend une grande importance.

Enfin en bord de mer, sur la plaine côtière, on trouve une èocoteraie
(Cocos nucifera) avec un tapis de buffa10 parsemé de fougères (cycZosorum sp.)

L'ACTIVITE HUMAINE

La zone cartographiée se situe à cheval sur 2 communes: Poindimié au
nord et Ponérihouen au sud u La limite est assurée par le lit de la rivière
Tchamba.

La grande tribu de Tchamba à l'amont de la rivière du même nom s'étale
de part et d'autre de la rivière.
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De nombreux lots ont été attribués à des colons japonais avant la der­
nière guerre, le long de la rivière Tchamba, à l'aval de la tribu. D'autres
colons les ont ensuite récupérés ou se sont installés le long de la rivière
Ouaraou et de la Yahoué

Divers groupes d'habitations mélanésiennes se répartissent aussi le long
de la rivière Nevaho.

L'élevage extensif demeure l'activité principale de la reglon. Quelques
cultures mécanisées d'appoint font leur apparition. Les Mélanésiens pratiquent
de nombreuses cultures vivrières et s'orientent à présent vers la culture. du
café sans ombrage.
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J LES SOLS ET LES PAYSAGES 1

Les paysages s'organisent autour de 2 plaines alluviales principales:
la Tchamba et la Yahoué, à l'exception du paysage 3 qui débouche sur la
plaine côtière.

Les parties aval communes des paysages 1, 2, 4 et 5 sont donc cons­
tituées par une plaine alluviale elle-même organisée en paysage en raison
de son importance. La diversité des paysages est due principalement à leur
morphologie différente. Ces paysages ont été dénommés de la façon suivante:

PAYSAGE 1 : Paysase de cha îne, à sommet émoussé; à pente forte puis moyenne
et faible sur roche vol cano-sédimentaire.

PAYSAGE 2 Paysage des plaines alluviales de la Tchamba et de la Yahoué.

PAYSAGE 3 Paysage de collines à sommet aigu, à pente moyenne à forte,
associé à un paysage de plaine côtière.

PAYSAGE 4 Paysage de collines à sommet arrondi, à pente moyenne, sur
dol érite.

PAYSAGE 5 Paysage de chaîne à sommet aigu émoussé, à pente forte sur
schistes vol cano-sédimentaires.
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PAYSAGE DE CHAINE, .A SO~i~IET EMOUSSE, A PENTE FORTE PUIS

MOYENNE ET FAIBLE SUR ROCHE VOLCANO-SEDIMENTAIRE - (cf. Fig. 5)

Ce paysage est le plus étendu de toute la zone cartographiée. De l'amont
vers l'aval de la séquence, trois unités pédologiques composent le paysage:

UNITE LI 1 : Cette unité constitue la partie amont du paysage depuis le sommet,
jusqu'à la rupture de pente à l'aval de la séquence. Elle représente à elle
seule 4450 he&.tares, soit 66% de la surface totale cartographiée. Les sols
apparaissent sous diverses phases de développement: trois pédons peuvent se
distinguer

- Le pédon p1 recouvre l es sommets' de l a séquence. La pente y est fa i ble à
nulle. La couverture pédologique est un brachy-apexol composé d'un humite
sémétique biologique et d1un structichron rouge vif reposant directement
sur une altérite de schiste peu friable.

Le pédon P2 apparaît sur les flancs à pente très forte (> 30%). Il se ré­
duit à un lepto-apexol composé d'un humite sémétique biologique surmontant
une altérite de schiste peu friable.

- Le pédon P3 occupe le bas de la séquence. Avant la rupture de pente, le sol
s'approfondit brusquement. Entre l 'humite et le structichron et entre le struc­
tichron et l 'altérite du pédon pl, viennent s'intercaler deux horizons inter­
grades: un humostructichron et un structialtérite. Ces horizons peuvent
avoir une épaisseur variable, mais qui ne dépasse pas 20 cm. Le sol est un
brachyapexol et la puissance du structichron ne dépasse pas 1,00 m.

Dans tous les horizons dominés par les diagnoses Humite et Structichron,
il peut exister une phase lapidique aléatoire composée d'altélithoréliques de
schistes sous forme de micro, meso ou macro rudite •

Le pédon P2 est un sol peu évolué d'êrosion régosolique sur schistes tan­
dis que les pédonspl et p3 sont des sols fersiallitiques fortement désaturés
sur schistes.
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Les sols situés sous forêt (flancs orientés au S-SE) sont morphologique-
. ment identiques aux sols sous savane à niaoulis dégradée (flancs orientés

N-NW); mais la couverture pédologique est moins soumise aux risques d'érosion
lorsque le couvert végétal est dense, de plus les humites des sols sous forêt
sont en général plus riches en azote.

Les principales contraintes de cette unité sont d'ordre morphologique

- la pente est très souvent supérieure à 100%
- les risques d'éros~on sont importants
- les sols sont souvent très peu épais.

Les contraintes chimiques sont aussi élevées :

- le pH est acide et favorise la présence d'Al+++ échangeable
- la minéralisation de la matière organique est ralentie
- le complexe d'échange est désaturé et carencé en Ca++ et K+ •

UNITE U2

Elle se localise au bas de la toposéquence à llaval de l'unité 1 dont elle
forme le prolongement. Le passage de 1'unité U1 à l'unité U2 est morphologique:
il se forme à la rupture de pente. Les sols peuvent être très semblables à

l'unité U1 comme le pédon p1, mais peuvent aussi être très différents (pédons
P2 et P3). Cette unité constitue les interfluves des cours d'eau secondaires
prenant naissance dans l'unitê U1. Elle occupe une surface de 680 hectares
(10% de la surface totale). La pente est en général moyenne en amont, puis
faible à l'aval.

- Le pédon P1: forme le prolongement du pédon 3 de l'unité U1. Il sien dis­
tingue par une pente nettement plus faible, et par une épaisseur moindre du
structichron qui atteint rarement 80 cm de développement. Par endroits, ces
sols peuvent être réduits.
Clest un sol fersiallitique fortement désaturé (C.P.C.S.).

- Le pédon P2 : Il se localise dans les parties aval de séquences où la déni­
vellée est en général faible. Sa distribution est très aléatoire. Il o'' dif­
fère du pédon P1 par la présence d'un rétichron sous le structichron; un
réti-altérite assure la transition avec l'altérite. Ce sont généralement des
ortho-apexols plus épais que le pédon p1, avec souvent la présence d'une
phase lapidique composée d'altélithoréliques de schistes ou de lithoreliques
de quartz.
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Le pédon P3 : Il se constitue dans les parties aval de séquences à rupture
\

de pente très brusque. Sa présence est moins fréquente que les deux pédons
précédents. Cet ortho-apexol est constitué d'un humite, d'un humoentaféron
et d'un entaféron d'origine colluviale. Celui-ci se compose d'une lutite
micro-, méso- et macrorudique à altélithoreliques de schistes. Ce sont des
sols peu différenciés, mais la teinte parfois assez vive de l'entaféron leur
confère une diagnose secondaire structichromique. Ce sont des sols peu évo­
lués d'apport colluvial.

Les contraintes morphologiques de cette unité sont essentiellement dues
à sa variabilité. Tous les pédons peuvent être distribués de façon aléatoire,
même si leur localisation dépend souvent de la forme du paysage.

Souvent l'épaisseur de ces sols est faible.

Les contraintes chimiques sont importantes:

le pH est très acide « 5), il favorise un excès d'Al+++ échangeable
- le complexe absorbant est fortement désaturé et carencé en Ca++ et K+
- la M.O. est abondante en surface, signe d'une minéralisation lente.

UNITE U3 :

Elle correspond aux bas-fonds des ruisseaux secondaires, aux têtes de
vallées ou aux zones déprimées au sein de l 'unité U2. Les trois pédons re­
présentatifs de cette unité ont tous des caractères entafériques. Ils recou­
vrent 150 hectares (2,2 % de la sUi"face totale).

- Le pédon p1 possède souvent un, parfois deux hypohumites. Sous les humites
se développent un entaféron structichrome, parfois rétichrome de couleur
vive. L'entaféron est une lutite micro-, méso-, macrorudique à altélithore­
liques de schistes. Ce pédon est souvent le plus en amont de l 'unité, par­
fois directement en contact avec l'unité U1.

- Le pédon P2 possède un humite à forte activité biologique surmontant un
entaféron (lutite rudique), puis un enta-réducton à phase oxydique, signe
d'une hydromorphie temporaire. En profondeur, apparaîtront soit une altérite
de schiste, soit une hydrophyse selon la proximité d'un ruisseau à cours
permanent.
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- Le pédon p3 ressemble au pédon P3 de l'unité U2. Clest un ortho-apexol
formé sur colluvions ou alluvions très grossières, et qui possède parfois
un entaféron coloré en profondeur avec des caractères structichromes.
L'ensemble du profil demeure néanmoins peu différencié.

Les contraintes physiques de ces sols sont faibles

- risque d'inondation lors de grandes crues
- légère hydromorphie (pédon P2)
- variabilité souvent importante des différents horizons.

Les contraintes chimiques sont plus élevées:

- pH très acide « 5) favorisant la présence dIAl+++ échangeable
- faible minéralisation de la matière organique
- complexe d1échange très desaturé et carencé en Calcium et en

Potassium
la minéralisation de la matière organique est lente avec des taux
dlazote et de phosphore souvent faibles.
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PAYSAGE DES PLAINES ALLUVIALES DE LA TCHAMBA
ET DE LA YAHüUE (cf. Fig. 6 à 12)

Le paysage des plaines alluviales de la Tcharnba et de la Yahoué varie
dlamont en aval. Pour cela, quatre coupes ont été réalisées: elles montrent
l'évolution du paysage et des différentes unités qui s'y rattachent.

Morphologie de la plaine alluviale

- La première coupe (cf. Fig.7-8) a éte réalisée à la hauteur de la tribu de
Tchamba. Au pied de l ·unité U2, parfois directement de l 'unité Ul (paysa­
ge 1), on remarque une surface plane généralement peu développee. Cette
surface plane (ou unité U4) forme une terrasse alluviale ancienne et sur­
monte de quelques mètres un second replat (unité U5) composé de deux seg­
ments distincts: la terrasse alluviale récente et en contrebas~ le lit
mineur de la rivière.

- La seconde coupe (cf. Fig. 9) effectuée plus en aval, montre qu~ les déni­
velées entre les différentes terrasses se sont estompees; la terrasse allu­

l
viale ancienne a disparu, on retrouve par endroits, dans les parties les

i

plus hautes du paysages, des horizons caractéristiques de l 'uni~é U4, sous
des horizons de l 'unité U5 qui l 'ont recouvert. '

- La troisieme coupe (cf. Fig.lü-l1) est faite dans les parties les plus larges
des vallées. Dominant le lit mineur de 1 à 2 m., s'étend une vaste zone en
légère dépression. Le point le plus élevé de cette zone est constitué par
le bourrelet de berge. Il se compose d'alluvions grossières (graviers,
sables, limons grossiers). Le bourrelet de berge et le lit majeur consti­
tuent llunite U5.

Les sols situés dans la partie déprin~e de la terrasse constituent l 'unité
U6. Les eaux en provenance des massifs directement en amont s'accumulent
dans cette zone et provoquent un engorgement des sols. Le drainage interne
est limité: la riviere a déposé loin de son lit ses matériaux les plus
fins (argiles et limons fins); le drainage externe est limité par une con­
tre pente: le bourrelet de berge fait office de barrage naturel.
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- La quatrième et dernière coupe (cf. Fig.12) est située à proximité de
l'embouchure. La déclivité du cours de la rivière est très faible, ses
abords sont très plats. A un drainage externe très limité (absence totale
de pente), s'ajoute un drainage interne faible dû à la texture argileuse
des sols - A côte de cette unité U6 constituée de sols hydromorphes appa­
rait une zone de mangrove à palétuviers. L1action de la mer se fait res­
sentir assez loin en amont du cours d'eau et la mangrove envahit les zones
situées dans le balancement des marées. Ces zones représentent l'unité U7.

UNITE U4

Elle constitue la terrasse ancienne de la rivière. Cette terrasse s'é­
tend de façon discontinue sur une étroite frange de 55 hectares (0,8% de
la surface totale) répartie de part et d'autre des principaux cours d'eau,
dans la partie amont du paysage. Cette unité est constituée de deux pédons
dissemblables

- Le pédon P1 est le plus étendu et le plus fréquent. Il forme un ortho­
apexol à horizons humiques assez réduits, lesquels surmontent d1épais
structichrons très colorés orange vif à rouge vif, de texture équilibrée.

- Le pédon p2 est un brachy-apexol plus localisé, en particulier dans les
parties amont de la rivière Yahouê. Tout comme le pédon p1, il est compo­
sé d'un humite peu épais suivi d'un structicheon très coloré en rouge ou
orangé, mais la diagnose entaférique est très marquée. L'entaféron se ma­
nifeste sous forme d'une micro-, méso- et macrorudite de blocs et galets
siliceux. Il constitue à lui seul l'infrasol de ce pédon.

Les caractères limitants de ces sols sont principalement d'ordre physi­
co-chimique :

- le pH est très acide et favorise la présence d'Al+++ échangeable
- le complexe d'échange est très désaturé en Calcium et en Potassium
- la M.O. est souvent abondante en surface, mais sa minéralisation est

ralentie
- les réserves en bases sont assez faibles en particulier en talcium
- la structure amérode en profondeur n1est pas très favorable.

La situation et les caractères morphologiques de ces sols sont cependant
assez favorables: ce sont des sols profonds situés sur des replats, suffi­
samment élevés pour être à l'abri de petites et moyennes crues. Ils ont une
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texture équilibrée et le caractère rudique de l 'entaféron visible dans le
pédon p2 est généralement peu marqué dans les horizons de surface directe­
ment utilisés dans un projet d'aménagement.

UNITE U5

Elle s'étend sur 220 hactares (3,3% de la surface totale cartographiée).
Elle comprend les sols hydromorphes de la terrasse alluviale récente ainsi
que ceux situés dans le lit majeur .

• Dans les parties les plus hautes de la terrasse, à la hauteur de la coupe
n° 2, la terrasse alluviale récente recouvre de quelques dizaines de cm
la terrasse alluviale ancienne et forme le pédon p1.

- Le pédon p1 : dans sa partie supérieure, il est formé d'un humite, d'un
enta-humite (micro et macrolutite) de teinte brun foncé, peu différenciés
morphologiquement reposant sur un structichron brun vif à phase entafé­
rique (meso et macrorudite : galets siliceux) caractéristiques des struc­
tithrons de l'unité U4 .

- Le pédon p2 : Ce pédon représente la très grande majorité des sols de la
terrasse alluviale. C'est un orthoapexol constitué d'un humite épais et
d'un entaferon argilo-limoneux à limono-sableux beige. L'ensemble du pro­
fil est peu différencié. Ce sont des sols peu évolués d'apport alluvial
sur alluvions récentes (C.P.C.S.) .

• Dans le lit mineur, les sols sont très peu évolués. Ils sont constitués
d'une succession d'entaférons de taille variable, depuis les limons jus­
qu'aux gros galets de grande diversité pétrographique. Deux pédons très
dissemblables occupent le lit mineur de façon aléatoire.

- Le pédon p3 : Il est composé d'un entaféron arénique et macrolutique très
peu différencié surmonté par un humo-entéféron et un humite à forte acti­
vité biologique. Ce sont des sols peu évolués d'apport sur alluvions ré­
céntes (C.P.C.S.).

Le pédon p4 : Il est formé d'une succession d'entaférons : micro, meso­
et macrorudites sous forme de galets et parfois de blocs. La végétation
arrive difficilement à coloniser la surface de cet infrasol car il n'y
a pas d'apexol. Ce sont des. sols minéraux bruts (C.P.C.S.).
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• Les sols de la terrasse alluviale (pl et p2) possèdent de bonnes quali­
tés physiques:

- ils sont profonds, meubles, leur texture est équilibrée et leur drai­
nage interne est bon, de plus, ils sont situés sur des pentes faibles
mais risquent d'être inondés lors de grandes crues.

Les caractères chimiques sont moins favorables

- le pH est acide (entre 5 et 5,5)
- le complexe d'échange est désaturé. Il est carencé en Potassium et

le taux de Calcium est relativement faible
- les taux d1azote et de phosphore sont à surveiller.

En comparaison avec d'autres unités, les contraintes chimiques restent
faibles •

• La contrainte majeure des sols du lit mineur (p3 et p4) est le haut risque
d'inondation. Aucun aménagement à long terme ne peut être envisagé dans
cette zone. Si le pédon p3 possède de réelles qualités physiques et chi­
miques et peut se prêter à des cultures vivrières annuelles, le pédon p4,
dépourvu de terre fine est impossible à travailler.

UNITE LI 6 :

Cette unité composee de sols hydromorphes occupe 165 hectares (2,4%
de la surface totale). Elle constitue une frange continue entre les flancs
des collines et le bourrelet de berge légèrement surélevé. En aval de la
Tchamba et de la Yahoué, à proximité de l'embouchure, ces sols occupent
l'ensemble de la pla ine alluviale directement à l'aval des rel iefs. Deux
pédons très voisins caracterisent cette unité :

- Le pédon pl : C'est un brachyapexo1 formé d'un humite très foncé dans
lequel on observe des taches claires de réduction. Dans cet horizon
sombre, autour des agrégats, se développent des revêtements de couleur
rouille. Il s'agit peut-être de ferranes dêcrites comme une phase oxydo­
cutanique. Cet horizon est suivi d'un mé1anumite puis d'horizons argileux
à réductons et oxydons. Ces deux diagnoses peuvent coexister en propor­
tions variables. La structure de ces horizons est prismoc1ode et on ob­
serve des phénomènes de réduction à la surface des agrégats et autour des
racines où l'eau circule de façon préférentielle.
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- Le pédon p2 : Le pédon p2 est un leptoapexol; comme p1, il possède un
humite très foncé dans lequel on reconnaît une phase nécrophytique et des
taches de réducton. Cependant, dans les oxydo-réductons, on peut remarquer
la nature entaférique du matériau; de plus, une hydrophyse apparaît à très
faible profondeur.

Les deux pedons sont classés parmi les sols hydromorphes peu humifères
à gley sur alluvions récentes (C.P.C.S.).

,

Le handicap majeur de ces sols est leur engorgement permament. Le~

anciennes pratiques cultürales en billons ou en banquettes limitaient l'hy­
dromorphie et créaient des axes de drainage, mais une fois ces culture~

délaissées, les drains ont été obstrués.

Des travaux d'assainissement peuvent s'avérer profitables car ces sols
sont situés dans des zones planes, facilement accessibles. De plus, ils sont
profonds, meubles et d'une texture argileuse, mais pas trop déséquilibrée.
Leur teneur en M.O. est élevée, mais la minéralisation est très ralentie
(C/N trop élevé).

Le pH est très acide, le complexe d'échange est très desaturé et carencé
en ions Calcium et Potassium. Les taux de phosphore sont faibles.

UNITE U7 :

Cette unité comprend tous les sols de mangrove, situés dans la zone de
balancement des marées.

Le pédon décrit a été observé directement à proximité de la mangrove.
Il possède un humite foncé qui repose sur un réducton oxydique où le carac­
tère entaférique est. très marqué (macro- et mésorudite de galets). Une hydro­
physe salée apparaît à faible profondeur.

Ces sols sont à écarter de t6ut projet d'aménagement car en plus de leur
hydromorphie permanente et de leur haute teneur en sels solubles, ils sont
régulièrement submergés.
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PAYSAGE DE COLLINES A SO~IMET AIGU, A PENTE MOYENNE A

FORTE ASSOCIE A UN PAYSAGE DE PLAINE COTIERE (cf. Fig.14)

Ce paysage englobe l 'ensemble des collines à pente forte, à sommet
aigu dont le substrat géologique est constitué par les formations à charbon
datées du Sénonien. Au pied de ces collines s'étend la plaine côtière.

UN nE U8 :

Elle caractérise les sols formés sur les pentes fortes des formations \
à charbon et occupe 230 hectares: soit 3,4 %de la surface totale.
Les collines sont très décapées par l 'érosion et la végétation se limite,à
des niaoulis rabougris et à des fougères. Deux pedons coexistent, leur dis­
tribution est aléatoire:

- le pédon p1 est un sol très peu épais où l'humite repose directement sur
l 'altérite meuble de schiste. C'est un sol peu évolué d'érosion régosoli­
que (C. P.C•S•) .

- Le pédon p2 est plus épais et un structichron rouge apparaît entre l'humite
et l'altérite. Le développement du profil reste limité. C'est un 501 fer­
siallitique très désaturé (C.P.C.S.).

Ces deux pédons possèdent souvent une phase lapidique micro-, méso-,
macrorudite d'altélithoreliques de schistes.

Les principales contraintes pour ces sols sont morphologiques

- l'épaisseur des pédons est très réduite,
- la pente est très forte,
- le faible couvert végétal favorise l'érosion.

Les contraintes chimiques sont aussi nombreuses

- le pH est très acide, favorisant un fort excès d'Al+++ échangeable,
- le sol est très dèsaturé en bases, principalement en Calcium et en

Potassium,
la minéralisation de la matière organique est très ralentie et le
structichron est carencé en azote et en phosphore.
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UNITE U9 :

Sur la rive droite de la Tchamba, à la base des 'collines, la pente
est plus faible. Un petit replat apparaît sur une bordure de quelques di­
zaines de mètres de large; il couvre une surface de 12 hectares (0,2 % de
la surface totale). Un seul pédon caractérise cette unité; le sol est très
profond sur ce replat et se distingue ainsi des sols de l 'unité US.

Sous un hu~ite et un structichron humique, un structichron orangé très
épais se développe. Cet horizoll, à la base du profil se charge en éléments
grossiers très émoussés de nature siliceuse ou quartzeuse. Ce sont des mi­
cro-, méso et macrorudites. L'origine de cette diagnose entaférique est
due: soit à un apport colluvial, soit à un apport ancien alluvial de la
rivière Tchamba toute proche. C'est un sol fersiallitique très désaturé
(C.P.C.S.).

Les contraintes physiques de cette unite sont faibles: le sol est
profond, meuble, à texture équil ibrée sur une pente assez faible. Seule la
structure amérode des structichrons est défavorable.

Les'contraintes chimiques sont par contre elevées

- le pH est très acide et le taux d'Al+++ échangeable est très excessif,
- le complexe d'échange est très désaturé en bas~s avec des carences

très fortes en calcium et en potassium,
le taux de mineral isarion de la matière organique est faible.

UNITE U 10 :

La plaine côtière couvre une superficie de 74 hectares (1,1 % de la sur­
face totale cartographiée). Elle rfsulte d'un apport fluvio-marin en étroi­
tes bandes parallèles à la plage et perpendiculaires à l'axe du cours de la
rivière Tchamba.

Entre ces bandes bombées, légèrement surélevées, la mangrove à palétu­
viers recouvre toutes les zones déprimées et ennoyées.

La couverture pédologique se limite à un pédon.

Les sol s sont constitués d'un humite et dl un homo-entaféron à micro- et
l.1acroarGnite sil iceuse. Au sein de cet entaféron sableux, on observe une
phase micro- et mésorudique composée de lithoreliques de pierre ponce. A
faible profondeur apparaît une hydrophyse sous laquelle l 'entaféron acquiert
des caractères oxydo-réductiques.
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Les contraintes de ces sols sont liées à leur texture très déséquilibrée.

- Le sol sableux possède une capacité d'échange très réduite.
- Les teneurs en bases échangeables sont faibles.

L'hydrophyse est très proche de la surface; le lessivage d'engrais se­
rait très important dans ces sols, de plus, ils sont tr~s exposés aux fven­
tuels debordements marins lors de cyclones.
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PAYSE DE COLLINES A SOMMET ARRONDI, A PENTE MOYENNE

SUR DOLERITE (cf. Fig. 13-15)

Ce paysage est caractérisé par 1'unité U15 . Son extension visible est
très limitée, mais il se peut que l'unité U15 existe dans d'autres secteurs
à proximité immédiate de la zone cartographiée .. La paysage serait alors iden­
tique.

Ce paysage est visible dans la basse vallée de la Yahoué. Une colline
de faible altitude constitue la partie amont. La pente est convexo-concave à

déclivité réduite. Le passage à la terrasse alluviale de la Yahoué est pro­
gressif. Sur cette terrasse, les sols non hydromorphes (paysage 2, unité U5)
ne représentent qu'une frange très étroite non cartographiable. La majeure
partie des sols qui la composent sont des sols hydromorphes (paysage 2, unité
U6) •

UNITE U15

Une végétation assez dense d'espèces pionnleres se développe sur cette
unité. La couverture pédologique est épaisse et s'étend sur 4 hectares (0,06%
de ma surface totale). Le pédon représentatif est caractérisé par une couleur
rouge sombre homogène; son passage à l'altérite est très progressif. Une phase
lapidique (micro-, mésorudite :altélithoréliques) est visible dans le structi)
chron.

Les principales contraintes de cette unité sont d'ordre chimique:

- le pH est acide et le complexe d'échange est un peu désaturé et
carnecé en Potassium échangeable,

- les réserves en potasse totale sont faibles,
le rapport.C/N est assez élevé dans 1'humite, signe d'une lente
minéralisation.
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PAYSAGE DE CHAINE A SOMMET AIGU EMO~Es A PENTE FORTE
SUR SCHISTES VOLCANO-SEDIMENTAIRES (cf. 13-16-)7).

Entre les rivières Tchamba s Yahoué et Nevaho s directement en amont dé
leurs conf1uents s deux chaînes de collines s'orientent parallèlement aux
cours d'eau (d'ouest en est). A partir de ces chaînes à sommet aigus à pente

. fortes 's'organise un réseau hydrographique secondaire créant une multitude
de petits vallons encaissé~ parallèles entre eux et perpendiculaires aux
vallées alluviales primaires.

La partie amont de ces chaînes s comme l'interfluve du réseau hydrogra­
phique secondaire est constitué par l 'U 11 qui se prolonge ainsi vers les
terrasses alluviales des rivières majeures.

L'unité U13 occupe le fond des vallées secondaires s tandis que l'unité
U12 caractérise les sols de la vallée alluviale de la Nevaho.

UNITE U11: superficie de 385 hectares (5 s7% de la surface totale)
Elle se .10calise sur une pente très forte (supérieure à 50 %)s parfois
très érodée et sur laquelle croît une maigre savane à niaoulis rabougris
et à fougères de type Gleichenia sp.

La couverture pédologique se limite à un 1epto-apeEol
humite sémétique de 20 cm. d'épaisseur reposant directement
de schiste assez compacte.

constitué d'un
sur ~ne altérite

!

Cette unité présente de nombreuses contraintes dont les principales
sont d'ordre morphologique

l'épaisseur du sol est très réduites la pente est forte et les ris­
ques d'érosion sont très importants.

Les contraintes chimiques sont aussi très élevées :

- le pH est très acide et favorise la présence d'A1+++ échangeables
- le rapport CjN.est très élevés signe d'une mauvaise minéralisation

de la matière organiques
- le complexe d'échange est fortement désaturé et déséquilibré. Il est

excessivement carencé en Ca++ et en K+ échangeable ..
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UNITE U12 :

Elle regroupe les sols de la vallée alluviale de la Nevaho soit 39 ha
(0,6 % de la superficie cartographiée).

Les versants de la vallée alluviale sont asymétriques: l'unité U1

(paysage 1) située sur la rive gauche possède une pente moyenne, tandis que
les flancs localisés sur la rive droite (U 13) sont très abrupts. Ces massifs
de schistes à pente forte libèrent des colluvions qui se mêlent aux alluvions
propres de la rivière.

Le pédon représentatif ode cette zone est un brachy apexol. Un humite sé­
métique biologique et un humo-entaféron de couleur brun foncé constituent lla­
pexol. L'infrasol est constitué d'entaférons aux caractères réductiques plus
ou moins développés et l'horizon le plus profond est formé d'un Enta-Retichron
barlolet L'entaféron, en majeure partie d'origine colluviale est formé d1une
micro- et macrolutite, la phase meso- et macrorudique (altelithoreliques de
schistes) est d'origine colluviale.

Ce sol est un sol hydromorphe peu humifère à pseudogley sur alluvions
récentes et colluvions.

Les eontraintes de cette unité sont à la fois d'ordre morphologique et
chimique

- les risques d'inondation sont élevés,
- le drainage interne et externe est très lent,
- le pH est très acide, favorisant la présence dIAl+++ échangeable,
- le complexe est désaturé et carencé en Ca++ et surtout en K+ échangeable.

Néanmoins ces contraintes sont surtout importantes dans l'infrasol.
Cette unité présente toutefois de bonnes qualités en vue d'u~ aménagement

- elle est sitiée dans une zone plane, très accessible,
- une fois l'infrasol drainé, la profondeur de cet apexol peut être

importante,
les propriétés chimiques des horizons supérieurs ne sont pas trop
défavorables.

UNITE U13

Cette unité est composée de colluvions accumulées dans les fonds de vallées
du réseau hydrographique secondaire du paysage 5, principalement au pied des
chaînes de 11unité U 11. Mais elle apparaît aussi au pied de l'unité 11 sur la
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rive gauche de la Tchamba, directement &l'aval de son confluent avec la
Yahoué et la Nevaho.

L'unité U13 occupe une surface de 25 ha (0.3 % de la surface totale).
Cette étendue est sous-estimée en particulier pour le pédon P1 car tous les
fonds de vallée compris dans l'unite U11 font en réalité partie de l'unité
U13 , mais leur surface trop restreinte n'est pas cartographiable.

Deux pédons font partie de cette unité:

- le pédon p1 : il est situé en amont de l'unité lorsque les rivières Yahoué
et Tchamba constituent l'aval de la séquence. Il forme la total ité de l'unité
lorsque la rivière Nevaho occupe l'aval de la séquence.

Clest un orthoapexol à entaférons d'origine colluviale, peu différencié~

de couleur brun foncé. La nature de l'entaféron est une lutite à phase micro,
meso- et macrorudique (altélithoreliques de schiste). L'humite est assez
épais et les caractères humiques se prolongent dans l'entaféron. C'est un
sol peu évolué d'apport colluvial (C.P.C.S.).

- le pédon p2 : il est situé en aval du pédon ou constitue la totalité de
l 'unité lorsque le pédon se trouve au pied de l'unité U1.

C'est un lepto-apexol. Dès l 'humite, des caractères dus à l'hydromor­
phie apparaissent sous forme de revêtements de couleur rouille autour des
agrégats (phase oxydo-cutanique) et de taches grisâtres dans un ensemble
brun très foncé. Les caractères humiques pénètrent dans l ,infrasol formé
par un réducton entaférique de teinte gris-bleut~ d'origine alluviale et
colluviale : lutite micro-, meso- et macrorudique (altélithoreliques de
schiste). Une hydrophyse apparaît sous le réducton. C'est un sol hydromorphe
peu humifère à gley sur colluvions et alluvions.

Les contraintes de deux pédons sont différentes:,

+ le pédon p1 ne possède pas de grandes contraintes morphologiques,
aussi est-il mis en valeur essentiellement par des cultures vivrières
en raison de sa faible extension. Le sol est profond, à bon drainage
interne et externe, situé sur des zones planes facilement accessibles
et non inondables.
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Ses contraintes chimiques sont par contre assez défavorables :

- le pH est très acide « 4,2), et la présence d'Al+++ échangeable est

excessive ,
le rapport CIN est ~levé (> 15 dans les humites), signe d1une lente
minéralisation de la matière organique,

- le complexe d'échange est fortement désaturé et carencé en Ca++ et en
Ki; il est aussi légèrement déséquilibré,

- les réserves en calcium total (CaO) sont faibles.

+ le pédon p2 possède à la fois des contraintes morphologiques et
chimiques :

- il est situé en zone inondable,
- il possède un drainage externe et interne ralenti avec des caractères

d1hydromorphie très prononcés.

Les contraintes chimiques sont plus réduites que pour le p~don p1

- le pH est acide « 5,3)
- le complexe est faiblement désaturé avec de faibles taux de K+

échangeable,
- le taux de phosphore est assez faible.

UNITE ALEATOIRE U 14

Cette unité apparaît dans le Paysage 1, mais sa distribution reste
limitée à la rive gauche de la Yahoué et de la Nevaho sur le versant opposé
au Paysage 5. Les sols de cette unité se développent sur des filons de ser­
pentine. La couverture végétale est discontinue et se limite à un maquis
spécifique où le bois de fer (Casuarina collina) et des graminées du genre
Themeda sp. prennent une grande importance.

Ce sont des lepto-apexols réduits a un humite de 10 à 15 cm d'épaisseur
reposant directement sur une altérite de serpentine. Dans llhumite, il appa­
raît une phase lapidique micro et mesorudique composée d'altélithoreliques
de serpentine.
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Les contraintes de cette unité sont nombreuses

- la pente est souvent très forte (> 30 %)
- le sol est très peu épais « 15 cm)
- la sensibilité à l'érosion est très forte en raison d'une couverture

végétale réduite.

De plus, les caractères chimiques sont défavorables:

- le complexe d'échange est déséquilibré: le sol est hypermagnésien et
carencé en calcium et en potassium échangeable,

- les taux de phosphore et de calcium total sont faibles.
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LES METHODES D'ANALYSES DE LABORATOIRE

Nous n'exposerons ici que le principe des analyses réalisées au Labora­
toi re de Nouméa.

ANALYSE GRANULOMETRIQUE
- Eléments grossiers: Tamis rotatif cylindrique à trous ronds (diamètre

2 1TI11).

- Destruction de la matière organique par l'eau oxygénée ou l'hypochlorite.
- Dispersion: agitation' mécanique en présence d'hexamétaphosphate.
- Argiles et limons fins: détermination par sédimentation (pipette

Roboj nson) •

- Limons grossiers et sables: Tamisage à sec.

ACIDITE (pH)
Mesure au pH mètre' sur une suspension de sol tamisé à 2 mm
- Dans l'eau (rapport sol/eau 1/2,5)
- Dans une solution de chlorure de potassium - Le pH Kcl indique

l'acidité « pH H20) ou l'alcalinitê (> pH H20) d'échange.

POTENTIEL CAPILLAIRE (pF)
Elimination de l'excès d'eau d'un échantillon de sol tamisé à 2 mm,
saturé, en enceinte étanche, en le soumettant à une pression d'air
déterminée.

pF 4,2 : pression de 16000 g/cm2 - Correspond au point de flétris­
sement;
pF 2,5 : pression de 316 g/cm2

- Correspond à la capacité au champ.
La différence entre pF 4,2 et pF 2,5 correspond à l'eau utile (pour la
végétation) •

MATIERE ORGANIQUE

- Carbone: Méthode Walkley et Black. (Oxydation au bichromate de potas­
sium et acide sulfurique) - Dosage au sel de Mohr. (Solution de
sulfate de fer ferreux et d'ammonium acidifié par l'acide sulfu­
rique) .

En multipliant le taux de carbone par 1,724 on obtient la teneur
en matière organique.
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- Azote : Méthode Kjeldahl - (Oxydation par l'acide sulfurique auquel
on ajoute de l'acide salicylique et un catalyseur composé de
sulfate de cuivre, de sélénium et de sulfate de potassium - puis
distillation) - Dosage par colorimétrie (rouge de méthyle).

BASES ECHANGEABLES

Extraction des bases échangeables par l'acétate d'ammonium. Pour les sols
dont le pH est supérieur à 7,5, l'extraction se fait par le chlorure d'am­
monium (0,1 N) dans de l'éthanol (60 0 GL) - (Méthode Pfeffer)
Dosage du calcium, magnésium, potassium et sodium par absorption atomique
en fl amme air / acétyl ène.

ALUMINIUM ECHANGEABLE

Déplacement de l'aluminium par du chlorure de potassium (solution N)
Dosage de l'aluminium par colorimètre automatique (Technicon).

CAPACITE D'ECHANGE

Extraction des bases échangeables et saturation des sites d'échange par
le chlorure de calcium.
Déplacement du calcium fixé par le nitrate de potassium (N).
Dosage du calcium et du chlore par colorimétrie automatique (Technicon).
Pour les ~ols à pH supérieur à 7,5 : Déplacement des cations et saturation
des sites d'échange avec de l'acétate de sodium à pH 8,2. Lavage du
sodium en excès à l'éthanol (contrôle par mesure de la conductivité de
la solution).
Déplacement du sodium fixé par l'acétate d'ammonium (N) à pH 7.
Dosage du sodium par absorption atomique.

BASES TOTALES ET PHOSPHATE TOTAL
Extraction et minéralisation avec de l'acide nitriqueconcentré
- Dosage des bases totales (Ca, Mg, K, Na) par absorption atomique en

flamme air-acétylène, en util isant les gammes étalon servant aux
dosages des A.T.A.

- Dosage du phosphore total par colorimétrie automatique au technicon.

PHOSPHORE "ASSIMILABLE" (Olsen, modifiée Dabin)

Extraction avec une solution de Fluorure d'ammonium (N/2) et d'hydrogeno­
carnonate de sodium (2N) tamponnée à 8,5 par la soude.
Dosage du phosphore par colorimétrie automatique (Technicon).
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ELEMENTS TOTAUX

Minéralisation nitro-perchlorique

- Dosage de llAluminium (flamme N20/ C,H2 J , du Fer, du Nickel, du
Chrome, du Cobalt, du Manganèse, du Calcium, du t~agnésium, du
Potassium et du Sodium.
Par absorption atomique.

- Dosage du Titane par colorimétrie.
- La Silice est obtenue par différence (entre le résidu de la minéra-

lisation et le résidu non attaqué).
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- = Niveau de contrainte élevé D = Peu ou pas de contrainte 

LEGENDE DES CONTRAINTES EDAPHIQUES Carte Morpho-Pédologique des Vallées de la TCHAMBA et de la YAHOUE D = N iveau moyen de contrainte [ZJ = Elément ou caractère non analysé 
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PRINCIPALES CONTRAI NTES CES HORIZO NS 
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32 ·i ·39 8 87 I 1,2 19,5 35 122 2,6 32,2 pH lrà< acide Exci» de M.0., minéroli•ot ion difficile 

20 ij 19 42 9,9 65 18,3 - Comp lexe dé"11uré - Excès d' AI, <ichongeoble 
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~·'-+-'------------~---~--~~-l ;<;:w ,o'4'·1'@' pH 1rè1 ocide - Complexe dé•oluré, carencé en K' - E•toh d'AI échangeable. 

/ 

0,3 5,9 51 79 9,9 26,0 pH 1rès odde - Fa ible tau• de M.0 . - Complexe très désoturé, carencé en Co'' 
1,5 59 17, l '" K', déséquilibré - Excé• d' Al échangeable. 

'i.7 '* 'i.02 4 
91 

015 43 59 
18 47 / 

0,9 7,5 44 171 lli-,7 30,9 
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8,7 67 16,3 
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6,8 4,4 
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2,9 11 ,8 .J0, 4 '>'.<l 38~ 'Ji 1,5 12, 5 45 9,7 Mg'",K'à•urveilleroinsiqueAléchongeoble . 
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1
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5
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1a3 J? 
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BILAN 6 lN ERAl 

DES CA RACTERES DES SOLS 

ET DES PAY~GtS 

Sols so uvent peu épais, •Îtués •ur da• pente• 
forte•, 1en,ible' 0 l'érosion_ Le pH esl ocidn 
et le srruoichron souvenr carencé en calcium 
et en poto,.ium. 
La m;nérali•otion de Io M.0. •'effectue diffi. 
ci lement et le toux de pho•phore e.r sou•ent 
faible . 
fréquenl •'"ci" d'aluminium échongeoble. 

Soli 6 prolondeu" et 6 horizon• !rè' varia· 
bles silué• >Ur des pente• •ou•ent /orle• et >en· 
•ibles 0 l'érosion. le pH e•t acide, la minéro­
li•otion de Io M.0. est lente . 
Le complexe d'échonge esl d,!.oluré al 
corencé en potassium, porloi• en calcium. 
E~ci" d'aluminium échangeable . 

/ / 
· / / / / / / / l ~&CK / / 0,4 15,3 50 52 1 2~9 26,8 ALTERITE 9,7 A L Moyen 17,5 ,.,S/ 2 ;~ '. 9,0 3,0 0,25 12,3 23,6 52,1 3,0 IWif'§'Q j,-:: 240 38 7,9 51 19,8 pHocide - Complexeè!sur•eiller,corençéenK' 

---f-[-. -.----.-~-J.-. -----+-----------+.15,.--"2"s+::,--,1•s,0a+---+-,-,,-.-0-.-l--'--l,1•s.'2--<,,:.~,r:,,,,c'-h-s",'2-if'6.'3--,,a,00+.2,,,-'--,3,0a+.12"i'1'1 "7.09+,;o,,a,--;1.'s+::o,'02~•'•'·,"°'"'-h'-·3C--:,,.o+,o:.s,--1,0C.s+,1c.3;--;67,6 0,17 1,1 o,03 · 0,.i2 2,9 6,2 2,1
85

10,4 \918 310,o."o".•,--,1:.,.+s-"8-:16:+9:--1 -9-.,,.,+.,:--1-7'""2i,+1"a,-3-5-.75:+--/--+:-1.•s 7-1•11:."7 +:-12:-2-7-,,•3 +:-1 .•s5-1:ac.•a +-,"",,,-"''''~':-:,:o:. :,.:,:.,"11;:1,~. -,c'o"m"'"'•-,~. 7.,7,.cd"•;:•o=•c .. o; - -,coo:":. "•C, ,K':------t--------------t 
:::::::;:::::::;:: HUMITE 20 5,7 Ais onguclode Moyen 22,2 4,t• '!j 7,3 3,0 4,5 1,1 0,044 2,9 4,7 3,2 0,41 0 , 2 4 , 6 , 1 1,5 , , , 6surveiller - Aléchangeableenléger excè•-
:~:~:~ ; ~ ;~;~;~;~;~~ f------------~3c5--6c5+1c.7:--,c.2+---+---+-..c-+1c6---2c2,c0+,c.;,--,,c.7~•C.' 1c.5:--5c.1+0c.9,--1c.9+9c.7:-c1c5c.8+0c,5;--0c.9+---+1c.0;---o2c.8+0o.c3--,-1 .c9t0o.•6--,-1 .c5tg,o· '0\04•c,~-;'4"Z,"S+: o",'171 -=ç.c1o5t5o,•5--9o,-;11t1 -;,t,-;O--Jo,-;8T.16c2c9-=27-;,o5t '. ~ c0c.5;--,1c, 3+.2:---,.35c+,:---;:65;f_,;---7-;t0"7;-7-4-, Ë-;,,8',.+--

1
- -+00.o,-;:6<.71 b,.:---;3o,+,c,o5-c;;10o,72Tc,o.Ho::.,c;,C0C,cid;:,-",c,c,c,c •• =.cci11=,.c--;cc'0'::.=,1<.,c.c,c0C.,.c.c.=,c, ,:c,c,0c,c .. c,c--;cc0c,,c0c,.c.c0c,;-.;--j 

LJ3 150 HUMO-ENTAFERON 50 3,0 Ais pouciclode Moyen 19,J 4,6 ,:f 3,0 1,3 13,2 ,0,7 0,0Q7 1,8 1,1 1, 2 p O, lt . O,lL. 7 , 6 <'' 2,6 2,4 • ,OfL 1,0 7 14 5 / ' • ;.;:;:;< 3,7 25 6,9 - FoiblesrauxdeCo''etMg' '- Excèsd'Aléchorigeoble. 5olsàhorizonsvorioble5,siTué••Urpenle• 
moyenne" à ri•que d'inondation occasionnel. 

Moyenne 

6 

Elevt!e 

(50->100) 

Moyenn_e. 

' 
Ele•ée 

150-> 100) 

,_ 

Pl, P2, P3 { 

( >1 20) ~: 

Faible 

~ Elevé 

Faible 

' Mayenne 
(0-40) 

Faible 

• U4 

B 
U5 

~ 
U6 

lTI 
U7 

12,2) dO > 60 3,0 3,6 13, l 22,7 4,0 .4,3 o,a
1 

1,8 0,4 0,9 8,4 12,4 0,5 0,7 0,9 \,5 0,01 
1
o,i o;JO 

4
_op'. ,O)llO 0o~ 1'2 ,0,0

0
2 O,l 7-/llO 1

1
s,7 0,4

0 6
o,9 l5~o7 251,B 1;f~53..;~fj5J 0,030 

3
o,A 4 

9 
52 5 

12 
71 <l .9 t,>0

94
. '5 j & 1r

0
."

6
\ 1, l 10 

19 
23 2,3

7 0
14,5 pH trê• acide foibles 1oux de M.O. et de Po... Comple><e trê1 dé•oturé et te pH e•t acide. Jo minéralisation delo M.O. ENTA-STRUCTICHRON 50 3, 3 Ais pouciclode Moyen 17,A- 4, 2 , 3 0,7 10, 6 0,6 0 , 005 1,3 0, ';·' ·, · - ~ - ·~ 4 ,06 , , l, - .:!'-'~'.W , ___ 'f,'- , déséquilibrê,coref\céenCo~~.Mg'-,K•-Forlexc••d'AI . 

e51 lente en profondeur. 

55 
10,8) 

'" (J.J) 

165 
(2,41 

180 
(2.7) 

ENTAFERON 

HYPOHUMITE entaférique 

ENTA-REDUCTON 

HUMITE 

HUMO-STRUCTICHRON 

STRUCTICHRON 

STRUCTl-ENTAFERON 

HUMITE 

HUMO-ENTAFERON 

ENT AFERON lutique 

ENTAFERON arénique 

STRUCTICHRON 

REDUCTO- HUMITE 

MELANUMITE 

REDUCTO"HUMITE oxydique 

REDUCTO"OXYOON 

REDUCTO"ENTAFERON 

40 6,7 

15 30 0 
25 

3,6 
1,8 

>60 4, l 

13 22 0 
18 

1,8 
0 , 9 

10 27 3,4 14,5 
15 7,9 

0 2,0 
> 60 1,0 

0 10,5 
>60 5,0 

15 25 0 
18 

13 30 0 
20 

2, 1 
0,4 

10,1 
5,5 

0 3,7 
>60 0,7 

>60 0 

>60 3 , 7 

10 24 0 
15 

2,9 
1,0 

20 4,0 

10 27 0 2,5 
18 0 , 8 

17 ~OO 3,6 
28 1,2 

30 0 

LAS 

A 

LAS 

LAS 

LAS 

LAS 

Sol 

LAS 

LA 

A 

A 

A 

A l 

ongudode 

poucidode 

paucidode 

grumo­
onguclode 

poucidode 

grumo· 
onguclode 

ongudode 

pouciclode 

onguclode 

poucidode 

poucidode 

povclidode 

pouciclade 

Rapide 15,7 I? 4 , 7 3,2 13,2 1,0 / 
4,2 J,4 

4,3 
'2_0..S ,@!2.9 0,5 0,7 
' 'lt,7" 0,6 

2,6 8,3 
5,5 

0,7 1, 1 
0,9 Moyen 

22,9 28,8 
25,8 / 
16,5 5,3 / / I I / 

Moyen 
15,6 25,5 

18,9 
.\;5 5,3·16,4 ld,3 

4,8 · r 9 , 1 
0,7 2, l 

1,4 0,041 

;;<o:c:· 

1,35 5,3 2 ,3 ~,0,96~ 

1,5 0, 13 

I 9,2 4,5 ,,o;o3 

0,38 

0,03 Ot 07 
O,Oo 

0,67 

12i9 14,S 
3 , 7 

I 

8,0 

14,4 

1,8 3,2 1,6 10,5 1,0 8,1 
2,6 5,0 3,4 

0,25 1,2 0, 15 9',22 2, 1 3,4 3,0 20,0 
0,57 0, l y 2,7 9,2 

/ 6,6 21 1,2 d C 1 d d, 1 c bl Le complexe e•t souvent trè• dé•a!Uré et pH três oci e - omp exe é'oluré carencé en K• - Présence A écnongeo e. 
corencé en calcium et en potassium_ 

/ 19
• 15 19 pH trl!s acide Roppon C/N trl!s élevé Complexe trils déso!urtl e1 dé•équilibrli 

4 <l · , ·1 17 9 6 L'aluminium échangeable e•t en excês. , - Carence•enCa'',Mg'·, K'-Excê•d'AI_ 0,3 
3 

38 46 127 16 2,3 

' ' 6 9d 96 
95 

'
~ lSO j j ' pH acide Complexe à surveiller, corencé en K, déséquilibré Droinoge interne 

31,4 45, 9 2,0 457 29 l J ,O 21 0,9 peu favorable - Ré•erYe e" K20 faible. 
,,,.;, ,-,,,--,, -.3+.,,.-- - ,,+,,,---,,,16,-f,7,-,,..- ,<1+ -c..-+ --

1
,--+,,:,,,,--1c1c.,:+106--•,,+ 2".<3- "" "·'+c,""" "=,cld"•:-•,c:":;'c, "' "• 'M"."o" .. '10:'1~bl=,=.c,,:;,=m'11=,"="="":--c00=m=pc1.=,=,"'""""C'"O•;:-_cc"o"'"--·=•+--------------t 20,.,9 33,6 

L5,2 

11 i1 23,o _s. 
5,3 

1,4 6 15 I!''' 20 23 6, l 23 8 , 7 K' à 1urYeiller. Pré•ence d'AI ~changeable_ Sol< •itué• sur le• ancienne• 1effa5'esolluvio· 
0,5 l ,B 3 5 4 14 l 1J!WI j 1,7 3,9 \9 26 3, l 15,5 pH lrè• ocide Minéro lisotion foib le Carence en Pon. Comple~e désoluré les. Le pH esttrè< oc;de avec uneloible miné· 

l ,4 4 11 8 2,5 22 9 ,6 - Carences en K', Co+· - Mg' ' O surveille r. Excè• d' Al . roli•mion de Io M_O_ Le complexe d'échonge 
0,9l ,

1
1,5 6 l l 18 14 

22 
O. .+~l .

6
-A_:· 8 60' --/---k~-?f-, .--,-.-,+o18~--2c4+1°\-6~1°8,-1+-,cH-.,c;-, -o,cld7o--~,-o71b7lo-, -,.-,-,-dc•CMc.7o-. -,.-,c,c,c_-(co-m-pcl•-,.-.,c,,-,c,c,o-,-.. -;---C7o,-•-o·-j est dé•oturé et carencé en poros.ium et sou· 
;;.,;• ;!~\Pz!;&; 2 l 1 5, 8 ce< en Co' ', Mg' ', K' - E•cè• cl' Al - Ré<erve en CoO fa ible. •enr en calcium. 

0,02 3,9 15 52 '26 --'2,SJ'' < \ 60 0 79 j 3,3 10,3 21 46 9,5 17,2 pHocide ComplexeOsurveiller - CorenceenK' - Pr<he,.ced'Al échangeoble Fréquentexcèsd'olumin iuméchongeoble. 
3 , 0 30 k:+) 22 37 11 5,9 33 13,8 - S1ruc1ure peu fo•oroble. 

4/? 5,4 5,0 7,4 2,4 3,3 11~0 17,5 1,3 1,5 0,036 0

5
077 1 , 7 2,2 3,1 11,1 1,6 5,6 0, 17 9-62 0,09 0<125 0 5,7 5,0 15,0 19;; 30,5 16,5 57,8 0,Q 3,4 6 17 17 51 10 42' 0 3d / 10,.,2 22,B 28 58 2,7 11,Q 

5 , 1 , 6,4 2,7 13,7 1,4 0,0 8 1,9 6,8 3,4 0,4v 0,(o l , l l(,l _5,l 44,6 2,0 8 25 27 9 Ll,7 39 6,1 pH acide - Complexe 0 svr•elil~r oin•i que Co• ' et K' -

22,J 28,J 
Rapide 23,9 

16, 1 17,7 
Rapide 16,9 

Rapide 
14,9 21,6 4,8 s, i 1,0 l,B 0,6 1,l 8,B 11,7 0,8 1,8 0,00-3 ~0.13 0,7 !,2 2,9 6,3 1,d 6,4 P,04' Orl 0.08 0118 / 4,6 12,9 16~ 20,2 16,4 66,5 1.0 4,0 30 65 93 197 \_O 35 / / 

18,2 4,9 1,5 0,8 10,5 0,9 O,Ov9 0 , 9 4 ,8 2,8 .0,06 0, l 7,7 L0,3 40,2 1,7 4.6 126 2 4 ---•,; -. .. 
21,2 21,5 4,8 5,0 5,2 5,7 1,9 2,1 0,14 0118 0,1 0,19 / 7,5 8,1 15)3 18,5 43,9 d8,9 7 9 15 25 35 56 31 32 34 / / 

Rapide 21,3 4 , 9 1,9 1,3 8, 5 1, 3 0,027 1,0 5,4 2,0 i\0,1 0, 14 7,8 6,9 46,4 2,7 

7,Q 15,8 28 42 3,6 4,8 
11 ,8 35 4,2 

7,8 26,3 28 76 3,3 9,5 
14,9 45 5,4 

27-f.9,'f'' 38 
5,8 6,6 

6,2 

pH acide Carence en P ass. Complexe dé•oluré carencé "'n K •, Co' ' 
Mg' ' 6 •urve iller. 

pH acide Carence en Pa... Somme de• bo•·e• el Jou~ de soiuro ti on 
à surveiller - Carence en K• 

pH acide - Somme des bo>e• et toux de •o!urotion 6 •urveiller - Core11ce en K · 

Rapide 15,4 5 , 1 / / / / / / 4,4 1,3 _,9,03 0, 12 / 5,8 15,9 36,8 3,4 43 190 28 / / 9 ,1 26 3,9 pHacide - Complexedé•aruré,corencéenK' - Mg ' 'OsurveiHer, 

~- ';@r ' tXf;;.f;'NJ / ,,.. ·,:,:· j j pH acide fa ibles 1oux de M.0. et de P Complexe 6 •ur•eiller Carencé en 
__ 2_0~,_9_-' _ _ 52,rê'.i_,j~-~~ Sif.--0~,_9_'!--_8~,_9_'!--_0~,-4_'!--~0~,~0~0~3~,_~2~,~2;_-l-_2;_,4_4_5;_,8_-flill--';illQii'~"Q"'~"]~':;.:•:.:_ 4-_0~,_l_0_+-_;;__4-_8~, 3--+-1-8~,_2_ 45,7 0,4 ,®'. :;,7~Q0:: ~, ,w .410 -'""' J,d{jl 8,7 46 7,2 K· et dé•équil ibré - Srrucrure et droinoge peu fo•aroble•. 

Sol• s;tué• 5ur le• 1erro"e' alluviales réoen­
fe5. lei ri•ques d'inondation ~nt présents el 
le drainage externe est lenL 
Le pH est acide, le complexe d'échange es1 
•ou•ent dé•aluré el carencé en po10 .. ium, 
parfois en calcium. 

Sol• si!ué• dan• les parlies llydromorphe, de• 
lerro«e• alluviale•. les risques d'inondo1ion1 
existent el les drainage< interne el ex1 erne 
•ont lenls. Le pH e•t acide, Io minérolisotian 
de Io M.0. est lente. le complexe d'échange 
est dé,oluré el carencé en calcium e! en 
po10,.ium. 
Pré•ence d'alumin ium éc~ongeob l e 

LH_U_M_l_T_E ________ + _ 2_0_-i __ O_-i __ L_A_S_+"-"_9_"_'"-'-'+R_ocp_ld_e-i __ l_9_,_7_ -t--4c' ,_9_-i "• . __ 6_,_1_+_ 2_,_5_+_14_,3_+,,.-0_,_5_ +--:-f-"'- •5_, 2_+_2_,_.3,,_-t_2_,6_ -t"301',
7
4

7
2cct--0-,_1_4_f-_ < _,2_-t_ 5_,5_-t_l_7_,_9_j-: "f- -0_,_9_+ __ 6_-i __ l_2_-i--"'~-i--6--i-";:;:"·-,'.,'-i _ _ l _0_,5_T_3_3_+_6_,_6_Tc"~'c-c:c' 'c"c'"c'c'-'-'c''c' c'".,'"c'c''c'c· -:::co,---oc-"7-c;:-;;cc:-,-;ccc;:c;:c,--I 10 zone de submersion_ Drainage interne el 

grumo- · / C% tif ,l 3(:i"i'' traces pH acide - P à surveiller - Complexe dé.saturé en Co'', Mg' ' - K; 6 >u,veil · Sols <itués 0 proxim;tédelo mongrovo, do ns 

1 O 
9 12 3 

'@,, / Jtti{d~{'' l 
2 

l l 
8 

;;.. O 
3 12 2 29 

No, Cl 
34 6 8 

pH lrè• acide faible teneur en M.0. Complexe très désoturé Carence• en ex1erne lenL Minéroli;o1ion delo M.0. lente. LAS ENTA-HUMITErédu<tique 20 3,0 pouciclode Moyen 21,7 4,2 1,8 , , {~:'.'0,2 4,6 0,,2 0,8 f:Ti"'-i· -~ , 0,09 4,2 , , , 9 + 8 , 4 , (a''e1K' - Mg ''àsurveiller - Trocesdesel. 501ubles. LepHest trè• ocide, lecomplexeestdéso· 
REDUCTON entaférique -1;.:Wdfili~f _;,\fü ëifü I."'* "'itllf:,\,,:.+fi '". iX @fil "'- / !li __:t,, °''t No,CI pH Trè• acide M.O., Net P tri" faible, (IN élevé Complexe dé•oturé, désé. turé, déoéguilibré et carencé en cokium oxvdiaue 50 4 , 1 Los :jf:wf't:il~': J'}'! (e'nf 19,4 4,0 1,4 1 -,w·v ~('P'-tîl't', l{ T 0,1 4 , 4 0,5 1,4 p: p,q8'l: 0,29 2 ,7 2,2 10,6 2 -&{J / 0,3 17 23 2 11 + 11 ,9 21 5,6 quUibré-Corence•enCo++, K·-Troce•desehioluble•. po ios •ium 

jlt#;;;;;;;-t----t;;::;:;:;:;::;;------r'.::~~'--------t--'~-t--:~:--t""";'~:--t"~g~'";,m~o~·'l"::":":;:i---:;-::;;---t---::--:-1---:;--:;-t"--;1-,~2~ & ,·.·"J.•~•,;Q"."'"1 f------r---,,,---r-----r-----+---,.,é;,,:"'--'--+---+----+----+---+-'""".,.~ôë +---+----+-----+----+-:--+--
1
,--r-----r-----r-----1--,"""•"••"•-o",;"d-.-c"1"N"•"·1-,,-.,--Ccom-p-.l-,,-,:,c",o,.-.-,-,.cd"•"•o-.,-,,c,,-,"•;:~"e-•'ili"b-.c•"· "'"-.-.,.-,-+fs"o1è, ~.,,"·,"P~••C•"·,-0"1,-,,-,-.,-.-,-.,-,,-.o-• .,- ,-.o- ,-oc' d•-j 

1
(,[@!3Wi- ITITTll HUMITE 13 3,0 LAS anguclode Rapide 22,8 4,4 3,2 ot 0,7 1,6 · 0, l 1,2 pt O, J,5 0, l7 4,4 1,, 6 14,7 l;Q,9 ) 0107 8 8 < 1 73 0~6* 22 37,7 carences en Co'' et en K' - Excè5 d'AI, échangeable _ faible ré..,rve en CoO, grands ri•ques d'éro>ion. 
l -ti Wll.1J !i'.:l ;''6i2Jf ? : / '*'7. A t,"1•· < O,O l j pH lrê• ocide Foible• tou~ de M.0. N el P 6 ""Yeiller - Comple~e fortement Le pH est três ocide, Io minéralisation de Io l _Nu!{ë foible US 230 STRUCTICHRON 30 3 , l LAS po1teiclode Rapide 24,4 4 , 4 Q, 8 0 , 7 p;.I! ,_z_ 0,4 1,9 <0, 0 1 0 , 6 ,fil. 0~06 0,07 4,3 0 , 7 9 ,4 11"" ~~~ 9 10 <J 86 0.,,4 25 43, 6 désoruré, dê•équi(ibré - Carence' en Co'', Mg ' ', K' - Excès d'AI échong. M_O. est lente et le complexe e•I !ré• déso· 

;•~~\ '
3
·'

1 
/ / / I / I / / I / I / / I I I I I I I / I I I / / '"''"'" .. "'''0

'""'"·"
00

'
0
'""'"· -ALTERITE Rapide 0 , 4 31 5 1,8 faible rtl•erYe en CoO. Excê• d'aluminium é<hangeoble. 

Elevée 
l >120) 

Moyenne 
(dO) 

foible 

faib le 

• U9 12 

(0,2) 

poucidode Rapide 
1------------1---4"---+-----I~ 

I 

STRUCTICHRON humique 20 4, l LAS 21,4 4,4 1, 3 

4,2 / 

0,7 11, l 0,4 

grumo- ifff
8
.:z, / %' -::ff j pH acide C/N élevé Net PB surveiller Complexe d~•otyré Corence• en 

L_H_U_M_1_r_E ___ _____ + _ 1_5_-t __ 5c,_o_+_LA_s_+"-"c' _"'_'"-' -' +R_ocp_id_e-t--2-2c,_7_-t __ 4c,_7_+ _ 6c,_o_ +-_lc,_9_ f µ"w"' C ··----c''"' ;,-·'-t __ oc,_6_+-':--+--3",_l--ll---l,"9--t-2..C,4_-t,-Oc,_2_5_+-_oc,_1_3_+-_lc,5_-+--4",7--t-1-8c,_1_t-:l.,,5lc~:'"":- "S.fr'. b,.-0",8--t--l-O_-t __ 1_1_-t,__1_0_-t _ _ 2_•--f-..Cc--f--2~,_2_+_1_0_--1_2_4_,;., _1-t-:Coo:' =· c":':':;::--c· -;::;:;::::~:;::-;:;-;o;--;c::;-oo::=::m.::--r:=:c.:::c::::=:c-1 Sols •ur pente• moyenne,, osse~ •en•ible. 6 
1 / ' )tJ ,._._ j pH 1rè• acide Foible !oux de M.0. N el P à surveiller Complexe fortement l'éro>ion_ pH très acide, lente minéroli501ion 

19 <001 12 1 ,~-~000 017 68 14 154 9,.A:.> W< o,0,1 15 15 <l 02 P5 21 338 , .. ,.,.,.,. c c· . , . , ,.A••• ,, 
' ' ' ;:--c•7 ' ' ' ' ' ~--- · · ,.-- + - --+---+- - - -+---·-+---- • --+- ---+--'--+- '-'"-'-"'-"-· -"-'-'""-"_"_-__ "_"_"_"_'_'_"_"_· ._M_g~·-----'-''-'---'-"-"~9•_o_•_· -< de Io M_O __ Complexe 1rès dé•oturé, dé•"· 

/ / 
'- ,.; •''"'-• j pH 1rês acide - Complexe !or1ement déso1uré, déséquilibré - Corence• en Co' ', quilibré, trè• carencé en colcium, magnésium. 

0,02 Ü:t.~,,. 0, 12 7,8 0,{: 12, 9 Q.} _ 14 14 <: ] 41 ,_,f 19 33,0 Mg'·. K' - Ré•er•e en CoO lrè• fa ible. fori ex<è• d'aluminium échangeable. 

/ / < -(1,01 f' 0,06 )l;tf'6,
6 

,::'~' 0,3 l l ,O ±t--9--t---9--t,,.--<:~l ~r---s~Ô~,1',•:~~~/~~~= 16 26,5 ~: '.'.è,' ;~i-: ; .. ~~~:~enx~~~·:r::nl~~~:~luré, déséguilibré - Corences en Co'', Structure délovorable. 

HUMITE entaférique 20 1,6 So an~~~~~·de ,~;~~e "S'< ~Q,. 3,3 1,3 ~-1;g1· · 0,5 / 2,4 ~@Si'91 1,2 0,06 / 
1 ':::~~.~l]~ 9,0 __ OC,_7_+_:9_-!l---1 C6_+&:· ;_%:1!h•:•"·~_,/ __ l--_'./ __ l--!4CO!,C9_1--_::3cl_.+-3:,:2:_+c~:::•::::~~:::•:":~:"c~c:·:~:':;_'.CP_:

6

:;":"~b:',':~
1

:~::•'':':":C/'.'.h~'.:::'
1

iê~·:"~C. _c_o•_''_••_•_d_'_'"_'_"'_'_~-"1 Sols 1rè• sableux o drainage exierne nul, 

/ / I STRUCTICHRON LAS Rapide 45 1,7 16,0 

/ STRUCTICHRON entoférique 4,21$ / / Sol >60 2,0 Rapide 16,0 

bJ1~~:\'l 7' HUMO- ENTAFERON 30 1,9 : ti;îi ;# ~ l••; .:'.J'.îl"! \(, $~,:•. - ~ , l li~:~~llr. 11,3 0,4 / il, 0 9 0 7 0 9 0 12 / J 7 5,8 0,8 29 53 l '~' / / 37 7 31 3 2 pH oc;de S- Faible• to ux de M.OÏ Net p - Complexe dô1oturé carencé en Co'' ~ns~~:::~::· ~::~c i:•~ ::i~: ;oll:s:~um:.lexe 
C'"'7f----t-.,;:_,;,;:,._ ___ "( "1 ,"11--lf-------------t----j----j'-"'f'~·;· ·· ""T~.!!l!l~ .. ~« C~"~~, rop1 e ~ , _ _ _ , , , "'---t--'--+----t-..-"' - --t----f '1-----+---+---+'--·--+--....,,,i-----+, iC-'....,;:t----t--' ---t~'"'<'7,';.-:::;""""'~'"~'c• 7'•<' '7,";"~"'•';':'-' -"c":oc:o"bl:••:--;::':':'':':•o~•"o"o:o:";F-ol~b"I•.,· :::;;::;,---j--,;:r.-;~:;::;::::;c::;~:::;'.::'.'.'.;'.:::;:-::;:-f 
~'.§ ~ 1 _H_U_M_l_T_E ____ ____ + __ 15_-!l---o--!l---L-A_s_+"-;:;c~~-':_<l:'+_R_o.'.p_1_d~·+_:3_1_..,:6_-J __ 4c'co_+_7:,76_+_2c,_4_+ll,:~.j'W•:8:f§'~-7- ---·_·::· '1---lc,c2_-+_:/ __ l--_3:,_6_1--_o0,7_-l--l=,4--l-o",-3_6_+-_oc,cl_l_+-f-90,_2_+--20,_5_-l

1·· _2_1_,c4_+-'-~_..·· ,9;:::,:J_.., _..' '+-_oc,_5_+-__ 4_-!1--6--11-- 2--'l---7- 9_':& _"id-· l---=/--P~i',-·;Q_..' ·1_....r; __ 'W,..,_'"'l---2_•-+-4~0:':5_i-::::_...;_..~~:;c::~ic'c='"c'_'_c~-"=':
1

:;:·::.'::·0:_..~_..••:'c:""c";c:::•:~::c'
0
_'_"_·_•_"'_d_•_•

0
_'"_'_;,_'_;_,,_,_"_i

1

i_'·_•_. - --1 :;~~:~'. ~:n;~ :s~·1:::
1
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oJg,~or U 11 (;~7~ ALTERITE / / / / Rapide / / / / / / / / / / / / / / / / / / / / / / ''' 0,§ 22 48 ,5 Faible réserve en CaO. :::::
0

~~~1:~::: eénc::~:::~le. 

Moyenne 
6 

Elevée 
(d0-100) 

IPl l 

Elevée 
(>1001 

Mayenne 
6 

Elevé 
190. >120) 

Moyen 

faible 

Faible 

Ul2 

~ 
Ul3 

25 

10,d) 

• Ul4 

• U15 

39 
(0,6] 

HUMITE 

HUMO-ENTAFERON 

ENTAFERON réductique 

ENTA- REOUCTON 

ENTA-RETICHRON 

HUMITE 

ENTAFERON humique 

15 2,2 Ais 

15 2,7 

45 3, l 

25 2,9 

20 2,9 Al 

25 3,5 LAS 

grumo­
ongudode 

anguclode 

poucidode 

poucidode 

po'-'Cidode 

grumo­
ongudode 

Moyen 21,2 

Moyen 24,0 

Moyen 21,9 

Moyen 22,4 

20,9 

Rapide 26,8 

4,9 7,6 ;i,1 1· 10,6 1,5 0,072 2,8 8,7 3,1 0,32 0,21 0,8 12,3 23,9 51,6 2,8 10 37 36 6 / 

4,2 / / / l , l 0,024 / 1,9 0,9 CY;Qq 0, 11 5,8 3 ,0 19,4 l i ,1 " 2,0 19 57 10 66 / 

4,3 / / / 0 , 0 0 ,0 13 / 1,6 '*o, s J d;o6 0,13 4,3 2 , 3 13,2 tç, 4,. 3,1 8 35 12 65 / 

4J / / ! / / / 3,4 o,9 o,q~ o, 18 2, l 4,5 13,2 . ~4,21 3 ,8 22 101 26 32 ! 
5,.o / 
4,0 8,4 2,6 1,4 1,3 

15 5,7 pouciclode 4~J~ 3,5 1,3 1,3 t•q,Q~~4ffi. 83, L,91J:%;~~~ .0; Rapide LAS 24,6 0 , 10 20,5 

W~I . '..'ilkj llff' ENTAFERON 40 2 , 5 Las pouôclode Rapide 26,8 )If:a',_Z 1,8 0,8 12,9 1,3 %:94ÇQ8:~ ·~!!à'Fq;:6:fJ~· tQ,, 
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0 ,05 5,7 15,2 

I 2,8 0,30 0 , 10 7,9 19,2 41 , l 1,7 9 25 

P2 

" (06) 

' 
!0,06) 

REDUCTON humique 

REDUCTON entaférique 

HUMITE 

ALTERITE 

HUMITE 

STRUCTICHRON 

STRUCTl-ALTERITE 

ALTERITE 

30 1,5 

>60 3,5 

15 27,2 

/ I 
13 2,7 

50 0 

40 0 

/ / 

LAS 

Ais 

/ 

los 

/ 

poucidade 

pouciclade 

onguclode 

/ 
grumo. 

onguclode 

po1teidod~ 

Moyen 

Rap ide 

Rapide 

Rapide 

Moyen 

Moyen 

/ Rapide 

.. ··.· 
18,4 5,3 1, 6 0,9 9 , 8 

20,7 5,2 1, 0 0,7 8,5 

1 3,2 7 , l 3,4 1, 7 12,8 

I / / I I 
22, l 4,9 1,0, l 3,9 

19,4 0,6 12,4 

28 , 6 4,9 1 / / / 
/ / / / / 

:
1 
6,2 / 4,3 2,6 0 , 13 I 10,5 7,8 62,3 0 ,3 58 78 15 / / 

0 ,2 / 3,3 1,8 0, 12 / 8,7 14, l 
1 

61,6 0,3 111 142 13 / ! 
"' 0 3 , / 5, l 1, 8 0,04 / 22,4 25,2 89, 0 170. 185 7 / / 

/ / / / I / / I / / / / / I / / / 
1,8 / 2,1 8,2 6,2 0,51 0 ,33 I 15, 2 33,9 45,0 1,3 12 . 28 24 / / 

1,0 1 . o,6 6,3 4,6 o, 18 I 1 1, l 
1 

25,7 1 43,3 1,4 25. " / / 

/ / / 7, l 3, 4 0, 19 I 10,7 20,2 1 53, l 2, l 113 350 35 / / 

/ I / / / I / / / / / / I I / / / 
Photo,amposirion COMPOSTYLES 

9 ,6 15 11,7 

4 , 9 18 15,2 

3,2 13 19, l 

4,9 14 15,0 

2 , 9 12 16,9 

13 11,0 

10,5 34 7,6 

7,3 47 9,2 

10,6 51 8,3 

2,8 : 1147 3,8 

2,8 989 3,8 

4,o 34 o,~ 

3 , 2 44 0,2 

53,8 68 1, 3 

pH oc ide - Toux de N lilev<i - Complexe à surveiller o;nsi que Co•· et K •. 

pH 1rê5 ocide - Complexe for1emen! déso1ur8, COfenc.! en K •, Co' ' - Mg• ' 0 
surveiller - Excè< d' Al êchongeoble. 

pH Iré• oc ide Careoce en P 0'5. Complexe dé•oturé carencé en Mg• • "' en 
K" - Co·. 6 •urveiller - Excê' d'A! échongeoble_ 

pH oc ide Comple~e désoturé carencé en K', Co' ' - Mg' ' à wrYeiller - Pré­
W!l'Ce d' Al· - · échongeable. 

pH acide Complexe dé,oturê, carencé en K', Co' ' Mg' ' à 1urveiller -
Présence d' Al échangeable. 

pH lrê• acide C/N trè• élevé Complexe 1rès dé•oturé, déséquilibré - Caren­
ce• en Co'' e!K' -

pH acide - Taux de N élevé - Complexe 0 surveiller ciinsi gue K • . 

pH ocide - M.O. el N 0 'urveiller - Carence en P - Complex'e 6 •ur•eiller ~ 
léger excê• de Mg' ' - Carence on K' 

pH acide - foible toux de M.0. et de P - Complexe 6 •ur•eiller - léger excè• 
de Mg' ' - Carence en K ·. 

faible taux de P Complexe forlemen! dé.équilibré Carence• en Co•+ el K • 
- Excès en Mg'• - Três fane ré<erYe en MgO. 

faible ré1erve en CoO - Fort excês en ré•erve de MgO. 

pH ocide fojble minéraliwlian de Io M.O. Comp!e~e 6 surYeiller légére 
corence en K• - Léger excès de Mg•· - foible ré..,rve en K

2
0. 

pH acide - Faible loux de M.0. et de N - Complexe 6 •urveiller - Corencu en 
K' - léger e~(ès de Mg· - fa ible réserue en K

2
0. 

pH acide - Complexe 0 surveil ler - Carence en K' - Faible ré•erve en K
2
0 . 

'"'"""'" .... , ... .,, .. ,_ .. 

Sol• <Îtués en zone inondable à drainage• 
interne et externe lents. le pH e<t ocide el le 
complexe d'échange e•t dé501uré e1 carencé 
en pa1o.,ium et en calcium. le 1oux d'alumi· 
nium échangeable est exce,.if. 

Le pédon 2 e•T situé'"' des zones hydromor­
phes 0 drainage• ;nterne et externe lent•. le 
pH est 1r<,. ac ide. Lo minéralisation de Io 
M.0. est foible (p,I 
le comple><e e•t déso1Yré el carencé en col· 
cium et surtout en poto'5Îum. 
Dans le pédon p

1
, le loux d'aluminium 

échangeable e•1 excessif_ 

Sol hypermagné<ien •ur >erpentine, corenc.! 
en pho•phore, en calcium et poto><ium 
echongeable_ 

Sol 0 pH ocide, 0 minéroli50lion 1rè• lente de 
Io M.0., à complexe désoturé carencé en 
po1o'5ium. 
Le' ré<erve• en K20 sont foible1. 
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